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Note avant propos : Je sais que les comptes multiples sont interdits. Ceci en est un, car je ne souhaite pas que cela puisse être rattaché à mon compte perso. Si les modérateurs ont un problème avec, qu'ils me le disent ou suppriment simplement ce post. L'adresse mail est valide et peux m'identifier très rapidement si nécessaire — et j'espère que si nécessaire. Merci.




Note avant propos 2 : C'est, une fois n'est pas coutume, une migration forum vers journal dont voici le billet originel. Le passage en journal m'a semblé intéressant de part les échanges dans le forum mais également du fait que plusieurs personnes m'ont témoigner se retrouver dans ce que j'écrivais. Je me suis donc dit que ça pouvait être intéressant comme sujet, bien au delà de ma personne, mais aussi pour parler de l'informatique passion qui parfois ne (me) fait plus du tout rêver.



Déjà, plantons le décors (ça sera plus facile pour la suite) : ingénieur avec famille, bosse dans le développement depuis 2005.


Jusqu'à présent j'ai eu la chance (mais aussi la volonté) d'échapper aux chants des SSII (ok c'est ESN maintenant, mais bon en fait on s'en fout). J'ai donc principalement bossé chez des éditeurs de logiciels. Plusieurs. Et sur des technos variées : côté serveur, côté client, souvent les deux en même temps, pas mal de langages différents - c++, ruby, java, js, c#, php, etc - et aussi des choses sympa comme un rôle de scrum master pendant un temps.


Il y a en gros un an, alors que j'étais scrum master, avait certaines responsabilités d'organisations, de planing, limite de management, sachant que ça faisait plus de 4 ans que j'étais dans la même boite, j'ai été face à une décision plutôt complexe : on m'a proposé un autre poste. Un poste de développeur. Juste développeur, mais au sens intéressant du terme, un poste de « vrai » développeur et non pisseur de code, développeur au sens le plus complet possible, dans une équipe qui tourne en scrum et focus total sur une techno dans laquelle je suis considéré comme confirmé / expert.


Il m'a donc fallu choisir entre un poste qui s'orientait vers de la gestion, du management (enfin ça c'est ce qu'on me disais…) et un poste full dev. A l'époque, étant donné qu'il y avait certaines tensions là où j'étais et que j'avais le sentiment de ne pas être écouté / suivi / soutenu, j'ai fais le choix de partir full dev. Mais aussi car je pensais que c'était le chemin à suivre.

Ca a duré 5 mois.

Plusieurs problèmes divers, entre autre le fait que la techno pour laquelle je suis venu a été reléguée quasiment aux abonnés absents. Et lorsqu'on vient pour une tâche en particulier et qu'il s'avère qu'on ne peut y passer plus de 10% du temps, forcément je l'avais mauvaise. Arrivée la fin de la période d'essai, je n'avais pas suffisamment de garanties quant à ce que je souhaitais faire, pas suffisamment d'accroche avec l'orientation prise par la société (qui avait aussi changé entre temps) -> on s'est séparés.


Etant donné que j'avais fait le choix de ne pas aller vers du managérial (même un peu) j'ai recherché un nouveau taff. 3 semaines plus tard j'avais un contrat de développement dans une boite qui fait du e-commerce à quelques minutes de chez moi (vraiment, j'ai en gros 10 minutes de transport). Vu comme ça, le boulot de développeur c'est quand même le bonheur, non ?

Et là, c'est le drame. Je fais face à un développement archaïque, une absence totale de méthode, une qualité douteuse et des choses vraiment limites (genre on bosse avec en local un dump de la base de production, contenant tous les mots de passes en clair… bonjour la sécurité). Et en plus je suis traité comme un simple exécutant (j'ai une visibilité à 1 ou 2 jours, aucune participation aux décisions, etc).

Sacré chute.

Moi qui ai toujours cherché à donner le meilleur de moi-même, adepte de « beau » codes, propres, efficaces. J'ai toujours détesté les compromis sur la qualité et les ais en général toujours refusés. Je me suis toujours donné beaucoup pour mon travail, mélangeant souvent vie privée et professionnelle (entendre penser et travailler même chez soi, le matin, le soir, le week-end, etc).


Heureusement les périodes d'essais c'est aussi fait pour ça, même si je n'aurais simplement jamais du accepter ce poste (mais bon, faut bien gagner sa croute). Ne serait-ce que parce qu'il m'a été simplement impossible de négocier quoi que ce soit, ce qui est en réalité toujours très mauvais signe.

Donc je me dis, pas de problème, je vais continuer à chercher, je vais trouver autre chose et hop.


Et là c'est la désillusion.

Je repose mon CV (qui n'avait pas vraiment quitté les job board). Je reçois des offres à la pelle (plus de 10 par jour à chaque fois que j'actualise mon cv et sachant que je ne cherche pas sur la région parisienne). Evidemment vous vous doutez bien qu'il s'agit essentiellement d'offres provenant de SSII… Mais parmi les offres que je reçois, aucune ne me fait rêver. Ha c'est sur, des développeurs JEE en SSII j'en trouve, des postes de développeurs PHP avec 1 an d'expérience aussi. Une grosse boite (genre boite qui fait de l'info au niveau mondial et de niveau beaucoup plus qu'honorable) me contact également, intéressant, très flatté — le genre de boite où tout dev rêve d'aller — mais pour le coup pas de suite, faute à un niveau de techno "lourdes" trop faible.

Et dans tout ça, rien. Je lis les offres, et je vois immédiatement les problèmes arriver. Mauvaise qualité. Incertitude - cool une mission, et dans 3 mois je fais quoi ? Position hiérarchique douteuse — développeur pisseur de code en fait.

Alors je commence à hésiter. Je réponds poliment que ça ne m'intéresse pas. Et je me demande si je veux réellement faire du développement. Et là ça devient compliqué. "tu vas faire quoi d'autre ?" me dis-t-on.

Le travail devient de plus en plus compliquer. J'arrive à 9h. A 9h30 je me demande ce que je vais faire de ma journée. Je m'ennuie. Non pas qu'il n'y a rien à faire, mais rien ne m'intéresse. Aucun défit. Aucun intérêt. J'en parle à mon responsable : « on se doutait que tu allais t'ennuyer en te prenant, tu es trop qualifié » -_-' De nature plutôt impatient, ça n'arrange vraiment pas. Je suis fatigué, je dors mal. Heureusement que je me lève pour emmener mon fils à l'école, ça m'oblige à aller bosser après.


Alors je commence à me dire qu'en fait, je ne souhaite plus faire de développement.

Attention, entendons-nous bien : j'adore développer. J'adore programmer. C'est ma passion depuis des années — à 30 ans j'ai commencé par du Logo… il y a plus de 20 ans —, et j'ai la chance de travailler dans le domaine qui me passionne. Mais qui ne me fait aujourd'hui plus du tout rêver.


Alors je commence à regarder autour de moi. Que vais-je faire ?

J'en sais rien.

Pourquoi pas "monter" dans le développement ? Devenir architecte, chef de projet, scrum master ? Moui, j'essai de me persuader que c'est ce que je veux faire. Mais j'en sais rien. Alors j'essai, je pose des CV dans ce sens, mon expérience de développement et de scrum master font que mon cv tiens plutôt bien la route.

Mais non, on me propose du poste de dev PHP… génial.

Et je ne suis même pas certain d'avoir envie de faire ça.

Alors que faire ?

J'en sais rien.

Je tourne en rond.

Je me remets à penser à mon "histoire". J'y cherche des raisons, des causes, des explications. La principale étant probablement que je suis venu à l'info par passion uniquement. Je voulais bosser dans la mécanique des fluides ou la CAO. Mais j'étais meilleur en info.

Parfois j'ai l'impression d'avoir consumé tout ce qui me faisait vibrer dans l'info. Au moins professionnellement.

Aujourd'hui je me vois même passer plusieurs jours sans coder (chose que je n'ai en réalité pas du faire depuis plus de 10 ans).

Peut-être qu'aller dans l'info était alors un mauvais choix. Ou plutôt un choix temporaire.


Allons bon, il suffit de changer. Mais pour faire quoi ?

Au début je ne sais pas trop. Et un jour, en mangeant un bagle poulet-bacon-pomme-cannelle-sirop d'érable, une sorte d'illumination : je pense que ce qu'il me manque (et manque au monde de l'info en général, même si ponctuellement ça peut être le cas) c'est le côté ingénieur. Ce que j'aime, quelque soit la matière, c'est créer. fabriquer. concevoir. imaginer. réaliser. J'ai toujours été quelqu'un de manuel en plus d'une part d'intellect (je pense qu'il est d'ailleurs souvent difficile de ne pas allier les deux, même si tout le monde ne partage pas mon avis). Je n'ai jamais peur de me salir pour réaliser quelque chose.

Mais c'est bien beau tout ça, mais pour faire quoi ? Ca fait presque 10 ans que je n'ai pas fait autre chose que de l'info.


Parfois j'ai l'impression d'être plus au bord du burnout qu'autre chose. On me dit que j'en ai les symptômes ainsi qu'un certains nombre de caractéristiques.

Alors quoi ? Je fais quoi maintenant ?

Je change de vie ? Comment ?

"En reconversion professionnelle" à 30 ans ?


Et en plus de tout ça je ne suis pas très bon pour clore. Alors je laisse ce post sur un goût d'inachevé, sur beaucoup de suspens… comme ma situation actuelle.


Si vous êtes arrivés jusqu'ici, merci de m'avoir lu.

Si en plus vous avez des conseils à me donner, ou des témoignages, ou n'importe quoi d'autre, merci beaucoup.

Sinon, ben rien, bonne route à vous




EPUB/


EPUB/nav.xhtml

    
      Sommaire


      
        
          		Aller au contenu


        


      
    
  

